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Ni.. Bernard Leat'argu es

Ch.er ami:. Bier j T ai r ecu , en fin, votre lettre m' annon cant votre
complete guéri sony et m' envoyant une copie de votre préface a '"Incerta GlOria"' ..
Votre préface esf la cr í td que la p.Lu.s ,sagaceque j lai Lu de mon roman .. Nul au-
tre Que vou s en a pénétré le ·sens:; le plu s secret ju.squ T a ce point. Je 1t aí, lue
avec cette emotion particuliere 'a celui qui se .serrt 'f{compri.s,il. Je ne p eux pas ,
na'tur el.Lemerrt, Juger ce ~'elle a .d' élogieux pour mon oeuvre; je ne peux que
vous en remercier.. Mais, éloges a pa.rt, j 'y trouve une perspicaci té tres au-
des.sus de.c:e qui est le oourant entre critiQUes Cau moins chez nou sj j, perspi-
caci té que je retrouve, dans votre lettre, quand vous me p arl.ez de Josep Pla ..
Cesquelques Lí.gnes votresc' es't le meillellr que j T ai Lu .su r ce curieux écri-
vain; vous me demandez mon opi:pion a son .sujet, et j e vous dir-ai en toute fr2'..n-
cní se ·q1;le.si l'hoID.i11ene me pléÜt pa s -des raí.son.s poli tiqu es tres graves suffi-
raienta mon deplaisir-, l' écrivain me e enbLe des plus eon.sidérables de.s let-
tres catalane-s aetuelles, a cause <ae la vivaei té de son style.. ,Son fond,s, en
échange, est tel que vous l' avez vu> la vulg ari té mélne.. 11 a arri vé a écrire
quel.que part ,u-Queseul.s les p ádantis peuvent lire Pas,calL\t - .son épicuréi.sme é-
p aí s ne lui a jamais permis de eomprendre rien de p.Lu.s intéres.sant que -"la bon-
ne table ... _,n Mais sa vulgari té est forte, Lrrt ér es.san t.e, et surtout elle saí, t
.s' expri:mer dans un Lsrig.age .s avour eux, tres vif .. Ce qu t í.L arrivea com¡>rendre,
il le sal t dire av ec un abt tre-s effie,ace;, .ses Homenots , plein.s de .sev e, font
penser .sous maints pof.n t.s de vue su proverbe Il1il n'ya pas de gr-and homme pour
.son aide de chamb r ev, car il n t en voit que La au rt'aca, le pittoresque .. Mais
cecí, ille voit commep er-sonne et le .saí t dire délicieu.sement"

Il va, .sans dire que je vous dome pleine ·autorisation pour adapter
'"Ineerta Gloria-Il a. la radiodifu.sion, .seul ou en collaoóration avec votre ami
Henri ~spieux, .qui, pu í squ 'il ést votre ami, est aussf le mi·en,surtout s'il
est poete occí t.an; . _

Ma fille et mon gendre vous remerci ent vos faLi ci tation:s.
Revenant '@. votre préface, je vous répete qu' elle me pl-aft b eaucoup ,

Je trouve tres bien que vous L' ouvr-ez avec ¡r eet ap erjru général sur la si tu a-
ti011 actuelle de la li ttérature cat.aí.ane, car il faut dire ces cho.se.s , quod que
élémenta.ire:s, aur-tou t en France ou 1'01'1 les .oublie si profondánent .. Et vous
avez 11 art de Le.s dire av eo une concdaí.on tres belle, en chod.aís.sarrt les données

les plus .significative·s en vue de frapper le Lect su r ncn+cat al.en .. Merci beau-
eoup en nom de notre mal.heur euse Catalogn e..

Je ne vous sugg érerai·s que .quel-que:s peti t es madi fi cat.í ons de détail'" .a .savoz r s

,-i, a) mon armée de n aí ssance est 1912 et non 1903 (vous me donne z NEIF
an.s de p.Lus , et je .suá.s déja parvenuli & un &-geou m~-neles hommes n! aímons p as
en avoir davantage, Dieri merci)

, r \.' "~ b)' l' annee de m011reto11'r a Barcelone est 1948 et Don 1951 .. Ce fÚt
en 194i? que le gouvernement esp agno.í., en fin, donna aux ezí.Lés poli tiques la
gar anta.e qu Ion ne Les fu.sillerai t pa.s .st iLs retournalent;. je n! at t endaí.s que
cette garantie.. Je c ro.í.s que Le dét,a:Iill méri te d' e-tre di t., .

'-1-.
e) en con séqu ence, la publication du !.ftViatge d1un moribondtJ naeut

pas lieu JIa11n~e ~Uivant~"'I;, ~ecorri~e .upeu apreslll, .aans plus pr éctsí ons ,

d} J'aJoute Ila l'~nfanter~ell, car vous venez d.e dire que j'avais
achevé mo~ D!oi t et L!on pourrai t eroire que j' ét.a.i.s offici er du Corps Juridi-
Que, que J' al. en horreur.



1-- e} Je ch ange 'lIquotidiens'" par '''familiers'", ca:!" 1'1 .~ll'!;' '\!
ler de IJtquotidien:sin ·au .sens de jourl?aux. Bibliotecad'Humanitats

.~. r) Les préci-sion.s Le.s :plLlSi~Portantes '8. mon avis",concernent la
quest~Ob~des deux censures. Je s ai s qu'a l' étranger on tend a les confondre.
Elles n t ont r:l.en a vmir l'une -avec l'autre .. L-acensure écle:siastique est, en
E-spagne, la mtme .Q.u'en France et que par-tou t s une censur-e volontaire, qui
.se limi te aux seul.e s .queatd.ons conc ernant le dogmeou la moral,e .. Je vous di-
r.ai .seulement que jI ai écri t :a Monsiwr lVIohrtle pri,ant de pré.senter la traa.,
frans:ai,se de 'llIncerta G].oria\n a la censure de 11archev~ché de Parisw 8i le
,uNihil Ob,stat'·ltest dépacl'lé, cormnej e 1r esp ere, ,il figurera au-devant de 11

édi tion, en dérision de ces censeur.s poli tique$'qui pontj.fiaient .sur le dog-
me et La moral,e; Je crois ·qu1 avec les préci,sioD's que j f ajoute en encre roug e
cette -question r es't era bien claire sux yeux du lecteur fran)!ai,s ..

Y~) JI ajoute que de la troisi'eme partie (Derniere:s ,nouvenes) il
nt en ~tait pr e.sque ríen ..

a

~h} Je met.s :tl-a, ParisiJj su lieu de .ndan:~di fférente,s ville~'~l, car de
fai t l' armée que nou.s avons pas,séeen Fr.ance nous l' avons pa.ssée a Pards
Ca. 'I'ou.Louseseulanent les deux mois fina:ux),. et il n ' est pas besoí.n de trop
préciser.

i) JI aj oute la r aí son qui m' a fai t crotsí.r Le métier de linoty-
p.íst e, car,sinon, ce déta1Ül reste .sana explication; et en l' ajoutant, reste
plu.s naturelle la liaison avec le par aphe suí.van't..

Toutes ces modificat~ons, j e &a13 :signale en encre rouge .sur votre
original, que je vous renvoye a part .. Commevous voyez, ce ne sorrt que des
pr écdsí.on.s de ~ai t, .que'Lquea-unes .san.s im~ortance~ la p~upart. peut é~re_
,sall-e la qu es'tf.on des deux censur-es e:st, a mon avas , tres del~c-ate, .8. cause
des mal.errtenñus que Palt faire naitre.. .

Et avec beaucoup de r-eccnned.ssence j e vous envojre une forte
'¡labra9ada de germanor"

Je vous prieaussi de mettre complet le nom de lSiurana, et non
seulement 1Iini ti ale, cal" le pauvr e peti t village le méri te bien ...


